
RÉCIT D’UNE OUVERTURE PAYSAGÈRE
À LERCOUL

La parole aux éleveurs.

D’une volonté commune...

... aux accords de chacun ...
Aujourd’hui on commence à pouvoir travailler. Des 
ronciers, les chèvres en ont rayés pas mal de la 
carte de Lercoul ! On arrive à passer dans la plupart 
des endroits et puis la chienne commence à être pas 
mal du tout. On fait du lâcher dirigé comme on dit.

Ces 3 hectares-là, à côté de chez nous, c’est pratique. 
On aimerait bien que ce soit plus pérenne parce que là 
avec les baux petites parcelles sur 5 ans, on n’a aucune 
sécurité. Et puis c’est hyper lourd administrativement...

Ici, c’est le projet d’Aline. Les savons au lait de chèvre 
ça fonctionne super bien, elle gaze avec ça ! Même pour 
les chevreaux on a plus de demandes que ce qu’on a ! 
Là, on va monter un GAEC, pour faire une fromagerie 
et une bergerie en plus.

Ici, on ne veut pas 
d’AFP sur le territoire    

communal, c’est la commune 
qui gère.

On a lancé 
le PNR là-dessus 

avec Goulier, mais nous 
on a choisi une autre 

méthode : ce sont les éleveurs 
qui défrichent. C’est sûr que 
c’est à plus longue échéance, 
mais avec les chèvres ils ont fait 
un travail remarquable : ils font 
de l’agriculture et en même 
temps ils déboisent.

L’avenir du village passe 
par là. On a besoin de 
gens qui s’investissent, 

sinon le village se 
ferme. 

Au début les 
gens étaient outrés par 

les chèvres, ici c’était plutôt des 
moutons et des vaches avant. Mais 

il y a eu à peine 5% de refus de 
la part des propriétaires.

_ Grâce au PNR des jeunes 
du lycée agricole de Pamiers sont venus 
faire du débroussaillage et débiter quelques 
arbres. On a fait des grands tas avec les feuilles 
et tout et puis on a flambé. Ils étaient 25, en 

une semaine ils ont fait un travail !

_ Oui ils ont dégagé sur le bas, 
avec un lycée. C’est une belle initiative mais 

c’est pas flagrant, il faudrait en faire plus.
_ C’est vrai que les arbres on devait nous les 
couper mais au total c’est pas fait.
_ C’est les chèvres qui font le chantier ! Elles 
nettoient tout ce qui est feuillu, mais vu tout ce 
qu’il y a à faire...
_ Oui il y a le chevrier qui est très bien, c’est 
d’intérêt public je trouve. Les chèvres elles 

mangent les ronces, les broussailles.

GESTIÈS

SIGUER

SIGUER

ILLIER

On revoit les lumières de Lercoul, 
qu’avant on ne voyait plus.

Même à Lercoul c’est compliqué ! 
C’est l’éleveur qui tire le bois, et en 

plus c’est pas flagrant ...

À Lercoul ça fait propre parce 
que c’est une avancée progressive. 
Tellement progressive que les gens 

ne s’en rendent pas compte !

À Lercoul ils ont 
des chèvres eux !

Au début, on ne passait qu’à hauteur de chèvres, on 
découvrait le site avec elles. Les parcs mobiles ça ne 
marchait pas : il fallait être hyper vigilant sinon elles 
étaient déjà deux terrasses plus haut et alors là ciao ! Il 
a fallu avancer progressivement, assez seuls... 
Peu de réflexion mais beaucoup de courage !

C’était un sacré 
challenge, il y a une 

part d’inconscience c’est sûr. 
Mais on est motivé et puis ici 

il y a une diversité... c’est 
magnifique hein ! GÉRARD GALY, MAIRE.
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... et au chantier commun.

Vu d’ailleurs.
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Aujourd’hui, l’ouverture paysagère
vue par les habitants.


